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INSTRUCTIONS POIJIR LE MAITRE ]DE L’HEPTAflE

Le rituel d’ouverture et de cl8ture de ce degr6 doit ~tre
employ6 ~. chaque conventicule du Temple ou de l’Heptade de J)Crdro
Martiniste Traditionnel. Ce discours ( article 5 de ce rituel) doit
vous ~tre parfaitement f’amilier avant que vous le pr6sentiez ~.

votre classe. Lisez—le soigneusement auparavant, af’ in d’gtre ocr—
tam que vous le compren~z bien dans le cadre de ceux qui le pr&—
obdent et le suivent. Le succ~s do votre classe d~pend do la
Lagon dont vous pr6sonterez l’instruction. Pour cette rai~son, assu—
rez—vous que vous lisez clairernent et de mani~re r6fl~chie en pro—
nongant coirectement les mots difficiles ou inhabituels.

Quand des sch~mas doivent ~tre utilis6s pour l’i~nstruc—
tion~ vous los trouvercz ~. la fin cm discours. Ils devront ~tre
pr~par6s ~, l’avance et ~tre d’une dimension qui permette de los
voir £acilement. Ils no seront d6ploy~s cju’au noment indiqu~ dans
le discours. A la fin de la s~ance2 Ce mat6riel d’illustration
sera rernis au Fr&re Archiviste pour utilisation ult~rieure.

Quelques discours proposent des d~sign.ations particu1i~res
pour aider ~ la compr6hension du sujet ou ~. sa discussion. S’il
n’y a pas de volontaire, le Maitre devra d6l6guer un Fr~re ou une
Soeux pour pr~parer un court rapport sur la quest±on.

Quelques discours, aussi, justifient un 6change d’id6es
ult6rieur pour ~c1aircir certains points0 En. cons6quence, une
node de discu3s±on (article.6) est pr6vu.e imm6diatement avant
la fin de la re~union. Le Maitre doit toujours diriger et contr8ler
les rernarques des nembr~s de fa9on que les cUsputes solent 6v1—
t~es et que des opinions sans profit soient expr±n6es.

II est recornmand6 aux membres de venir aux r6unions avec
un carnet de notes. A la fin do chaque discours~ le Maitre devra
lire la partie marqu6e “ R~sum~” af In que les I2embres puissent
inscrire sur leur carnet les points importants de l’expos6.
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Chers Associ~s,

Tl nous a ~ donna dans le manuscrit pr6c~dent certains
enseignements de 1’Ordre Martini~te concernant le libre arbitre.
~e~cette facult6 sup6rieure qul a provocju~ Ia descente do

~1omme ~d ~ ~±~ndii&1~Th~nges,
il vi~aft~d~ai~ &n W6ritable paradis de d6lices, dou6 de nombreuses
facult~s et 11 ~tait un ~tre puissant. Il commandait aux agents
interm6diaires de la cr~ation tels que les Principaut~s, les Vertus,
les Thminations, les Tr~nes , les Ch6rubins et les S6raphi-ns. Il

~ dans le courant des 6manat ions du ToiTh.

Les agents interm~diaires de Ia. Cr6ation ~taient connus
des anciens Egyptiens, des Qabalistes, des ‘J-nostiques et des pre—
mIer~ Chr6tiens. On a ait qu’une hi~rarchic de cr6atures terres—
treset c6lestes existait depuis le plan spiritual le p1us6J~ev~

a pefrd~Th~Th ~i~iI Th~rd~2~ ~ grandes Cr~atures spi-ri-—
tuelles de la SDh~re Ijitra—Terrestre et m~me de communi-quer avec
elles. Cependant, en toux’nant ~es regards spirituels vers Ic haut
pour pr6parer son retour ~ sa demeure originelle, 11 reviv~&iera
consid~rablcment en lul sa puissance sur oes Cr6atures et sa
communication avec EIIc~.

Contrairement ~ la croyance g~n6raIe, I’hornme n’est pas
ve~nu en ce rnondc~ ~ l~ suite d’un acto do faiblesse. Sa venue
6tait plutOt une action imp6rieuse ayant Ia force pour fondement~
L’honrnie est vonu en cc ~ satisfaire Ili~ntenti-on d’6vo—
‘I~ti6i~, ~se&lefri’er& ~6ti7 ~ccr~o~t=e ~b&~b5 par l6V~d~6fi{eaP~
~i~~”~ssi jpour aider ~ ~lever I’&tat de toute2 les choses mats—
riches.

Nulle origine do vie spirituelle ne su.rpasse celle de
l’homme, car II n’y a pas de cr6ature plus ancienne clans la nature.
L’origine de l’homrne est ]D±eu, mais l’origine de Ia race hurnaine
sur la terre est la venue de l’homm&dans Ia mati~r~. L’hoThn&~
&nature11~ifreht pe±~dit bri±T~~beail W~T~I~~uvons le cons—
tater facilement, car la vie corporelle de l’homine est, dans ~‘ien
des cas, une privation et une lutte.

Pendant les p6riodes d’inspiration, lthomme se rappello
Laiblement son ~tat sup~rieur. Cc d6sir nosta1giqu~, et ce sou-
venir irnpr~cis dturie existence plus pleine, plus i~ale le ram~nent
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toujours ~ ha recherche du bonheur.

L’homme vit maintenant dans les t6n~bres et ne le comprend
pas. Son v~ritable ~l~ment de vie est la lumibre. Le corps phy—
sique, mat6riel est soumis ~ une fin humihiante, mais l’hoinme
poss~de Un oorps immat~riel, glorieux et parfait par lequel il peut
poss~der tous les droits de l’imanortalit6.

O-~. donc pourrait—il y avoir un ~tat .ou une condition qui
poss~derait tout6s les perfections, l’oppos~ do ce que l’homme
subit maintenant, sinon dans Ia connaissance infinie et ha pr~—
sence du Tout ? Les limitations do l’homane ne sont dues ~ rien
d’autre qu’~ sa s6paration du Tout ou du Principe Supreme du Bien
qui est la v~ritable Iumi~re et he seul support de toute cr~ation.

La formation de la mat½re par la condensation de formes
~pJ~r~itue1les plus fine~~une forme physique dons.e peut st-re -

illustr6e par une ~pyrarnido don-t Ia pointe repr~sente he sens uni—
taire de tout et la base he stade terrestre de la condensation
finale. ( Montrer Ia figure A) . Cette pyramide illustre l’an—
cienne th6orie de l’~manation de Ia natibre ~. partir de ha sour-
ce unitaire de toutes chosos.

L’homme ne se consid~re plus coinme le mane Etre qu’il
~tait jadis. Il conna~t ses capacit~s, ses responsabilit6s et i-h
s’efforce de conna~tre sa destin~e. Cotte destin~e c’est que,
par ses prOpres efforts, l’hoinme peut non seulement recouvrer
son 6tat originel, mais aussi s’~lever ~ un ~tat plus 61ev6 q.ue
celui qu’il avait poss6d~ autrofois en raison de sos efforts dans
he monde mat6riel. La compr~hension de sa destin~e aussi bien que
ha recherche de ses incomparables facult~s l’ont amend ~ ~tre
actif depuis sa venue prem½re sur Ia terre.

Son ascension vers le roy-aume du Tout n~cessite qu’il
approche les diff~rentes 6manations ~ partir du bas. fl~ doit
donc d6velopper, dans _cet~. a~q~nsio~, certains pouvoirs diff6rents
de ceux desadescente. En suivant sa v6I~ pour ~
~tat originel, a fi’a½rs la Forgt des Erreurs, i-h est donn6 ~
l’humanit6 des aides et des secours multiples dont la proportion
et le degr6 d~pendent de son propre travail et ~e sos propres
efforts. Tandis qu’il s’efforce de comprendre l~ Absolu et de
provoquer une r6int4gration en lui, l’homme est assist~ par
les Cr6atures de cette terre ainsi que par les Cr6atures invisi—
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bles. ( Pr4senter h’inage B )
Los Martinistes soutiennent que h’hommo est constitu~

do trois principes : I’~~rne, h’enveloppe fluidique et he corpsma—
t~riel, On peu-t dire quo l’~me repr6sente 2es propri6t~s spin—
tuelles de l’homrne ou he principe de vie. En r~alit6, c’est ce
qui , chez l’homrne ,est immortel.

Le milieu ~lasti~que ou enveloppe ~‘h~4dique se~t de lien -

enjr~J.X~et he_corps corruptible ou physique. Il donne aussi
naissance ~a~3cactivit6shumaines quo nous attribuons aux 6motions,
Los mystiques do tous hes temps ont 6t~ convaincus qu’ih y a une
autre section g6n6rahe du corps humain qui poss~de tine qualit6
vitale et r~agissante. Vous pouvez appeler ce corps interm~diaire
h’envehoppe fluidique ou he corps astral, comme vous voudrez,
mais i-h est suffisamnent spirituol de nature pour ~tre infhueno~
par h’espri~tet cependantsuffisamnent mat6rieh pour influencer
he corps physique.

Nul ne peut douter quo h’homine re9oit secours de sa cons-
titution. Il est construit de telle sorte qutih est prot~g~ contre
hes dangers qui h’entourent. Cette protection est dans ha nature
de h’enveloppe corruptible, du cors mat6rieh qui hui procure
un moyen de supporter certainos exp6riences et un canal pour hui
apporter ha connaissance par los sons. L’homrncpeut ainsi, par
ha promptitude et ho. rectitudo~de sa raison ainsi que par ha viva—
cit6 do ses sens, ~viter do tombor dans des c-rreurs lamentables
pendant ~on retour ~ son 6tat id4ah d’oxistence. Cotte liaison
entre h’esprit et ha nature peut ~tre sch6matis~e par deux trian-
gles 6quihat~raux so recouvrant h~g~rement. ( Pr6senter ha figure C).
Le triangle avoc Ia pointe en bas rcpr~sento los propri~t6s spi—
nituelles do h’honune. Le triangle avec ha pointe on haut repr~sen—
te he cOt6 mat4riel ou physique do ha nature humaine. Oii los points
los deux triangles so recouvrent so trouve Itenvehoppe fluidique,
comme 1’ indiquent los enseignement martinistes.

L’homme conserve donc une mime, cotto possession sup~nieure
dont il 6tait phoinemont consciont dans son 6tat premier, mgme
quand il est soumis ~ un corps mat6riel. Il est on m~me temps
grand ot petit, mortel et immortel, mat~rieh et spirituol, PosseE~—
seur d’une libert~ latento mais li~ au nonde mat~riel du fait
do sa vohont~. En d’autres terrnes, h’homime est conpos6 do deux
natures qu± s’opposent h’une ~ h’a~fre~ Ellos se rendbhtrent et
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so m~hangont quehquo pou dans cc quo nous, Martinistes, appehons
h’envehoppe fluidiquc. En con~-enant cette construction fondamentahe,
l’hommo pout diriger sa vohont~ do fa9on constructive vors sa pro—
pro r6int6gration ot sa. r6g6n~ration.

RESUME

Autrofois h’hommo occupait un 6tat spirituel glorioux et
id~ah.

Ce quo h’on appelle ha chute a 6t6 uno action imp~rieuse
do h!homme. Du fait de son existence dans un nondo rnat6rieh, h’hom—
me a perdu cortains do sos pouvoirs, do sos privih~ges ot do sos
droits. Son principal objectif est ha roohorche du nondo spirituel
d~o~ i-h est venu ot ho retour ~ ces droits ot privil~ges origi—
naux qu’ih poss~dait dans son &tat spirituol prenier.

L’homme a 6t6 muni do cortains instruments ou corps avec los—
quels il peut triornpher du mondo ot revonir ~ h’cxistenco id6aho
d’oi~i il est venu.

La partie spirituello, ou ~rno, do h~hcrnme est li6e au corps
physique par h’interm~diairc duquel elle pout agir,au moyen d’un
troisi~me corps ou corps moyen, appeh6 onvehoppe fluidique.

Nous allons maintenant chore ce Convonticuhe conforn6ment
au rituel do ce degr~.
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